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[Text]
The Chairman: I plan 10 minutes on the first round, and 

then to go to the five-minute round. Mr. Oberle.

Mr. Oberle: Thank you, Madam Chairman. 1 will make 
reference briefly to the minister’s statement when he appeared 
before the committee where he said that headquarters of the 
Canadian Forestry Service has been reorganized to take a 
more responsive role. Fie also said that the Forest Sector 
Strategy Committee has been established to coordinate federal 
policies and activities. In a letter to me on February 10 the 
minister said that the reports and the R&D and graduate 
training have been completed. Fie makes reference to the 
reports of the forestry strategy committee, and I hope to make 
these public as soon as they have been received by the strategy 
committee and translated into French.

Madam Chairman, it is now just over a year that the 
minister assumed his portfolio and that he made a commit­
ment to the forest community, to the forest constituency, that 
the general policy which was worked out by his predecessor 
would be followed, that a department of the Canadian Fores­
try Service would be organized, that it would be restored to its 
former position and that generally the government would 
rearrange its priorities to take into account the crucially 
important role the forest sector plays in our economy and in 
many other fields—the important social role, the important 
ecological and environmental role our forests play. In examin­
ing the estimates we find, of course, that there is no evidence 
whatever at this point that this commitment of the minister’s 
has yet come to fruitcon. We obviously have to ask the 
witnesses this morning whether the minister was right when he 
said that the headquarters had been reorganized. Are they now 
reorganized? When can we see some initiatives? I assume that 
it would be difficult for you to comment as to whether the 
minister has made his submission to Cabinet, but is his sub­
mission ready for Cabinet? What directives are coming down 
from the minister’s office to do what he promised to do and to 
do what he has a mandate to do?
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Mr. Seaborn: Madam Chairman, if I may, I will make the 
first response on that. I may ask Mr. Reed to fill out some of 
the details. The reorganization to which the minister referred 
of course is, in the first place, the creation within the Depart­
ment of the Environment of a separate and distinct service, not 
dependent upon any other component of the department, a 
distinct service called the Canadian Forestry Service headed 
by an assistant deputy minister who, of course, reports directly 
to me—that is Mr. Reed. Mr. Reed came on board with us 
late last summer. He has been moving to reorganize his 
headquarters’ structure and has, amongst other things, given 
increased attention to the forest-management side of our 
responsibilities as it derives from our scientific responsibility. 
Mr. Fullerton, who is with us today, is fullfilling the role of

[Translation]
Le président: Au cours de la première série de questions, je 

donnerai à chacun 10 minutes, puis nous passerons à la 
deuxième série où chacun aura 5 minutes Monsieur Oberle, 
vous avez la parole.

M. Oberle: Merci, madame le président. Je vais me reporter 
brièvement à la déclaration du ministre dans laquelle il avait 
dit que le siège du Service canadien des forêts avait été 
réorganisé afin de mieux répondre aux problèmes qui lui 
étaient soumis. Le ministre nous a aussi dit lors de sa compa­
rution qu’on avait établi un comité de stratégie sectorielle des 
forêts qui devait s’occuper de coordonner les politiques et les 
opérations du gouvernement fédéral dans ce secteur. Dans une 
lettre du 10 février que le ministre m’adressait, il indiquait de 
plus que les rapports sur la formation et le secteur de la 
recherche et du développement étaient terminés. Il mentionne 
les rapports du comité de stratégie et indique qu’il espère 
pouvoir les publier dès que le comité de stratégie les lui aura 
fait parvenir et qu’ils auront été traduits en français.

Madame le président, cela fait plus d’un an que le ministre a 
pris la charge de ce ministère et qu’il s’est engagé envers la 
communauté forestière à mettre en oeuvre la politique géné­
rale qu’avait établie son prédécesseur. Cette politique préconi­
sait l’établissement d’un ministère du Service canadien des 
forêts qui aurait repris la place qu’il occupait dans le temps, et 
prévoyait aussi que, de façon générale, le gouvernement refor­
mulerait ses priorités pour tenir compte du rôle essentiel que 
joue le secteur forestier dans notre économie et dans bien 
d’autres domaines aussi comme le domaine social et le 
domaine écologique et environnemental. En examinant le 
budget, naturellement, nous ne trouvons pas le moindre indice 
permettant de croire que cette promesse du ministre aurait été 
honorée. Nous devons donc demander aux témoins ce matin, si 
le ministre était sincère lorsqu’il a dit que le siège avait été 
réorganisé? Quand verrons-nous des initiatives? Je pense que, 
pour vous, il serait difficile de vous engager à nous dire si le 
ministre a présenté sa soumission au Cabinet est-elle au moins 
prête à être présenté au Cabinet? Quelles sont les directives du 
cabinet du ministre qui indiqueraient que le ministre fait ce 
qu’il a promis, ce pourquoi il a un mandat?

M. Seaborn: Madame le président, si vous le permettez, je 
répondrai tout de suite à cette dernière question. Je pourrais 
demander à M. Reed de compléter ce que je dirai. La réorga­
nisation dont nous parlait le ministre se rapporte naturellement 
tout d’abord à la création, au sein du ministère de l’Environne­
ment, d’un service distinct qui ne dépendrait pas d’autres 
services du ministère. Il s’agit d’établir un service canadien des 
forêts qui soit dirigé par un sous-ministre adjoint et qui, 
naturellement, me fasse directement rapport, comme c’est le 
cas pour M. Reed. M. Reed fait partie de notre conseil depuis 
l’été dernier; il s’est occupé de réorganiser la structure de notre 
siège et, entre autres, de rehausser l’importance de nos respon­
sabilités au point de vue de la gestion de forêts, gestion qui 
découle de nos responsabilités d’ordre scientifique. Monsieur


